
Conjuguons l’Évangile à tous les temps de la Passion… Vendredi Saint 8h30 
 

Il nous faut non seulement AIMER l’Évangile,  
CONTEMPLER l’Évangile,  

apprendre l’Évangile, vivre l’Évangile, souffrir l’Évangile…  
 mais encore,  avec notre chair et notre sang, continuer l’Évangile. 

(« Évangile », Règle de Reuilly) 

 
CONTEMPLER l’Évangile (II) 

À en croire St Exupéry et son petit prince, pour l’essentiel on voit moins 
bien avec les yeux qu’avec le cœur. De fait, CONTEMPLER c’est 
toujours dépasser ce qui saute aux yeux. Si bien que parfois pour 
CONTEMPLER il faut commencer par fermer les yeux. C’est ainsi qu’il 
y a des rencontres et des personnes qui vous laissent une telle 
impression qu’elles inspirent notre contemplation, même à distance. 
C’est un peu comme les phénomènes de « persistance rétinienne » : 
même les yeux fermés il nous reste encore quelque chose d’une présence 

à contempler pour porter notre 
méditation. 

 

Vous pouvez faire l’expérience avec 
l’image ci-contre en fixant votre regard 
sur le centre de l’image et les 4 petits 
points superposés durant environ 30 
secondes. Ensuite fermez les yeux et 
vous aurez la surprise de  « voir les 
yeux fermés » le négatif de l’image 
apparaître. 

Le secret des visages que nous aimons CONTEMPLER réside peut-être en 
ce qu’ils ont eux-mêmes contemplés de si vastes horizons que quelque 
chose de la lumière originelle - de la lumière incréée- a fini par se refléter 
en eux. 

Le contraire de la contemplation n’est pas l’action  
mais le soucis qui étouffe et appesantit l’intelligence.  

(« Contemplation », Règle de Reuilly) 

« CONTEMPLER » 
Comme au scrabble les lettres s’offrent à jouer avec nous 

et nous de rechercher un ordre : 
ATTENTION versus TENTATION 
Plus qu’une astucieuse anagramme 

  l’ « attention » est peut-être la véritable antidote à la « tentation » 
 

« CONTEMPLER » 
 ne saurait nous extraire du quotidien. 

Tout au contraire le verbe nous ramène sans cesse 
au plancher des vaches, à la rosée du matin, 

à l'herbe grasse, à la terre et aux lombrics qui l'aèrent, 
et jusqu’à l'argile, l'humus dont nous avons tous été tirés. 

 
« CONTEMPLER »  

ce jour, 
 c'est prêter attention aux mille attentions  

que Dieu sans cesse a pour nous. 
 

Et si je contemple encore un instant 
 ce verbe 

 « CONTEMPLER ». 
Suffisamment pour reconnaître  

en son cœur, unique et incandescent le mot « TEMPLE » 
non pas celui, si charmant d’une vallée cévenole 

ni même celui de Jérusalem dont il ne reste qu’un mur de larmes. 
Mais le seul TEMPLE que Dieu a jugé digne d’habiter à jamais :  

le corps de l’être humain. 
 

 « CONTEMPLER » 
le corps humain 

temple de l’Esprit Saint. 
 

« CONTEMPLER » 
Ce vendredi encore 

 avec une pleine attention 
le corps du Fils de l’Homme 

                                     livré entre nos mains.                                 P.B 


